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EDITORIAL                La vieillesse et le mystère de Noël ! 
hers Fidèles, 
 

 

oute la vie du Christ est 
Révélation du Père : ses pensées 

et ses actes, ses silences et ses 
souffrances, sa manière d’être et de 
parler… Toute la vie du Christ est un 
mystère de Rédemption : en se 
faisant pauvre, le Christ nous enrichit 
par sa pauvreté. C’est dans 
la pauvreté de la crèche, 
dans l’humilité d’une étable, 
dans une famille pauvre, 
auprès de simples bergers 
que se manifeste la gloire du 
Ciel… 
 

oël prend le contrepied 
de l’esprit du monde, 

nous le savons… Mais 
sommes-nous encore 
capables d’en découvrir les 
trésors ? Déjà, en son temps, 
la prédication de saint Jean-
Baptiste s’efforçait d’ouvrir 
les cœurs à ce mystère de 
l’Amour de Dieu qui se 
penche sur nos existences si 
faibles et si dépendantes.  
« Voix de celui qui crie dans 
le désert : préparez le 
chemin du Seigneur, rendez 
droits ses sentiers ». 
Origène commente1 : 
Il faut préparer la voie du Seigneur 
dans notre cœur ; car le cœur de 
l’homme est grand et spacieux quand 
                                                             
1
 Hom 21, Luc III 

il est pur. Et il le sera par la force de 
son intelligence et la science de la 
vérité. 

e déclin de l’âge nous apprend ce 
dépouillement, et nous incite 

jour après jour à mieux comprendre 
le véritable sens de Noël :  
Heureux dépouillement qui donne 
Dieu !, s’écriait Bossuet. 

En effet, les jours qui passent nous 
donnent l’occasion de perdre un peu 
plus de notre superbe :  
Ce sont nos forces qui petit à petit 
diminuent, ces rides qui se dessinent 
chaque jour qui passe un peu plus 
profondes sur notre visage, cette 
dépendance qui s’accentue.  

l s’agit pour chacun d’entre nous 
de descendre de notre piédestal 

et  « d’accepter de s’asseoir à la 
table des pécheurs » comme l’écrit 
sainte Thérèse de l’Enfant-Jésus. 

Un an environ avant sa mort, notre 
carmélite se voit dans l’obligation de 
multiplier les actes de foi pour 
résister aux voix intérieures qui lui 

suggèrent qu’elle va vers le 
néant. Tout disparait… Elle 
perçoit qu’il s’agit d’une 
épreuve qui doit purifier le 
désir trop naturel qu’elle a 
du Ciel. Notre sainte avait 
besoin du mystère de Noël. 
Bienheureux les pauvres en 
esprit car le Royaume des 
cieux est à eux2  

’Enfant-Jésus de la 
crèche promet le 

centuple sur cette terre à 
tous ceux qui embrassent 
cette pauvreté volontaire 
dont il nous donne 
l’exemple, mais aussi à 
tous ceux qui ont l’esprit 
détaché des biens de la 
terre, c’est-à-dire à tous 
ceux qui perdent ce qu’ils 
ont acquis, sans murmure 

ni impatience. 
 Seigneur, je vous donne tout. 
J’abandonne tout pour avoir part 

à ce Royaume ! 
                                                             
2
 Math 5, 3 
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APOSTOL « Vous serez mes témoins » Ac 1,8 
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e dédie ces quelques lignes aux 
Anciens que nous avons la grâce 

de rencontrer dans notre ministère, 
spécialement ceux que nous 
connaissons un peu plus dans la 
Maison de Retraite de Perpignan. 
Là, nous voyons nos Ainés 
s’appauvrir jour après jour. Ils nous 
montrent ce que Noël nous demande : 
dépasser une existence peu 
valorisante aux yeux du monde par 
l’accueil de la grâce de Dieu qui nous 
fait accepter notre vieillesse en 
l’orientant résolument vers l’avenir 
éternel. Le problème de la résilience 
chez les personnes âgées trouve donc 

ici la source de ses solutions.  

lors seulement, ces âmes 
raviront les anges et seront pour 

le Père, pour Dieu, pour l’Etre infini 
qui seul subsiste, un objet éternel 
d’amour. 

a grâce sanctifiante est la source 
première de notre vraie 

grandeur ; c’est elle qui confère à 
notre vie, si banale et ordinaire 
qu’elle paraisse, sa noblesse véritable 
et son impérissable grandeur. 

 
LE SAINT JOUR DE NOËL, 

JE COMPTE SUR VOUS POUR ALLER 
VISITER OU INVITER 

UNE PERSONNE SEULE OU PAUVRE, 
VOUS Y RENCONTREREZ LE CHRIST. 

Abbé Renaud de la Motte + 

Prieur 

DE L’HUMANITUDE A LA CHARITE 

n entend souvent :  
« Les Vieux sont un poids pour la société, une 

menace pour l’économie, improductifs, augmentant le 
problème de l’accès aux soins ». 
Autant de flashs médiatiques destructeurs qui 
subrepticement déplacent le problème : ce qui importe 
n’est plus d’aider les Anciens à bien vivre, mais d’aider la 
Société à bien vivre malgré les Anciens. 
Or, si la vieillesse porte son lot de problèmes, elle n’est 
pas le problème. 
 

otre attitude avec les Anciens est résumée ainsi par 
la Sagesse de l’Eglise, dans cette question du 

catéchisme traditionnel : 
« Que nous apprend le 4ème commandement de Dieu ? » 
Le 4ème commandement de Dieu - Tu honoreras ton père 
et ta mère - nous apprend à aimer nos parents, les 
respecter, leur obéir et les aider. 
 

es quatre attitudes ne peuvent se développer que sur 
un terrain favorable, qui doit être enseigné dès 

l’école maternelle : 

L’ESTIME POUR LA VIEILLESSE 
’estime pour la vieillesse – en-deçà de la 
considération des mérites – est un fondement de la 

Société : 
En premier lieu, elle est un devoir de reconnaissance, de 
gratitude pour ce que les Anciens nous ont donné.  
En deuxième lieu, elle forge la grandeur d’âme ; on 
reconnaissait l’âme chevaleresque à son dévouement pour 
la défense du pauvre, de la personne âgée, de la veuve et 
de l’orphelin (Cette défense du faible est un des 
fondements de la relation sociale). 
En troisième lieu, elle ouvre l’esprit des plus jeunes à 
l’expérience – toujours irremplaçable – des Anciens ; Elle 
contribue ainsi à une progression lucide de la Société. 
Enfin, sans estime le respect ne demeure pas.  
Sans respect, une Société ne perdure pas. 

éfléchissons :  
Quelle estime des Anciens donnons-nous à nos 

jeunes ? Quelles attitudes, quels actes poser dans ce 
sens ? 

 

DU RESPECT A L’AMOUR 
e problème de la maltraitance – qui est en soi un 
manque de respect – dépend et du soignant et de la 

personne âgée. 
Mais quel est le fondement du respect d’autrui ? 
Ce ne sont pas seulement ses actes mais sa personne. 
Toute personne humaine a une dignité humaine venant de 
son âme « créée à l’image et à la ressemblance de 
Dieu ». 
Autrement dit, ni l’incapacité d’user de sa raison, ni son 
attitude arrogante, ne peuvent légitimer un manque de 
respect de notre part. 

et enseignement de la Foi catholique est 
extraordinairement puissant pour ceux qui aident les 

personnes âgées. Je ne vois pas la personne en face de 
moi comme un simple animal évolué ayant une certaine 
humanitude, un type de comportements évolutifs n’ayant 
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comme référence qu’un point de départ animal3 ; mais 
comme une image (un reflet), et une ressemblance (une 
participation) de Dieu, c’est-à-dire un enfant de Dieu. Ma 
référence n’est pas inférieure mais supérieure. 

lbert Jacquard, ayant développé ce concept, est 
visiblement héritier du christianisme tout en le 

combattant ; 
En effet, sa théorie d’humanitude enlève à l’homme ce 
qui cause son unicité et sa grandeur : « l’existence d’une 
âme spirituelle, source des comportements d’attention, de 
reconnaissance, dévouement entre les hommes, et des 
pouvoirs d’adaptation, de motivation, d’évolution de la 
qualité de vie ». 
Les attitudes envers la personne dépendante, basées sur 
« la verticalité, le regard échangé, l’intelligence, la 
capacité de toucher l’autre, le sourire et le rire, le 
regroupement familial, le repas, la socialisation » sont 
excellentes, mais ne sont pas à considérer comme un fruit 
de l’évolution animale. Ces particularités humaines sont 
une fenêtre sur l’intérieur de la personne humaine. Cette 
fenêtre ne doit pas me faire découvrir en la personne âgée 
une animalité évoluée (on ne découvre pas la grandeur 
par référence à ce qui est plus bas que l’homme), mais en 
référence à ce qui le dépasse : un « reflet de Dieu » ; alors 
nous comprenons ce que veut dire le mot « âme » et 
toutes ses potentialités. 

 
e respect n’est alors pas une convenance, une règle, 
mais découle d’une admiration de l’âme de la 

personne, de cette image de Dieu (voire même de cette 
présence de Dieu si la personne a la Foi et la Charité) ; 
tout devient dynamique : le respect se transforme en aide, 
en dévouement, en techniques mises en place pour 
répondre à ses besoins, à sa dignité ; puis en amour. 
La personne malade n’a pas changé : c’est notre regard 
qui a changé. Le malade nous a transformé. 
                                                             
3
 A. Jacquard, 5 milliards d’hommes dans un vaisseau, Seuil, 

1987. 

Cette vision des choses porte un fruit extraordinaire. 
our preuve, l’attitude de cet homme de foi que fut 
Camille de Lellis, fondateur d’une congrégation 

d’infirmiers religieux, passant sa vie dans les hôpitaux. 
Voici les témoignages qu’on rendait de lui : 

« D’un naturel plutôt 
mélancolique, dès qu’il 
entrait dans l’hôpital, il 
souriait et répandait la joie 
avec constance. 
« Il avait acquis l’habitude 
de répondre immédiatement 
aux souhaits des malades, 
comme si l’ordre venait de 
Dieu, sans mauvaise humeur. 
Avant de les quitter, il 
demandait toujours s’ils 
étaient contents et désiraient 
autre chose de lui. 
« Alors que, plusieurs fois, 
des malades lui avaient 

donné des coups de poing, craché au visage, insulté, il 
nous dit qu’il arrivait à le supporter par une grande 
charité, patience, et surtout en tachant de contempler le 
Créateur dans la créature. 
« Que le Seigneur m’accorde de mourir les mains salies 
au service de la charité !» 

eanne Jugan, jeune femme 
bretonne ayant développé 

dans sa prière catholique une 
relation vivante avec le 
Christ, le voyait toujours 
dans son prochain (et non 
l’animalité !) ; Devenue par-
là toujours attentive aux 
besoins, émue par la 
pauvreté de quelques vieilles 
femmes, elle les prit chez 
elle et développa peu à peu la Congrégation des petites 
sœurs des pauvres. 

’espagnol St Jean de Dieu, passa sa vie à mendier 
afin de rassembler les pauvres et les Anciens 

abandonnés, et développer des soins adaptés. Quand 
l’hôpital de Grenade était en feu, c’est lui qui eut le 
courage de prendre les malades 
sur son dos et les sauver un à un 
au milieu des flammes. Et quand 
il fut maltraité et injurié sans 
arrêt par une de ses patientes, il 
édifia les autres en redoublant 
de gentillesse envers elle, et en 
lui donnant de l’argent pour 
qu’elle aille l’insulter publique-
ment sur la grande place. Au 
fond, c’est un Amour supérieur 
qui régnait en ces modèles des 
soignants. Un Amour venant de 
la Foi. 
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’est cet Amour pour l’âme des Anciens, qui poussa 
ces saints à soigner non seulement le corps mais 

l’âme et préparer les agonisants à la mort. 
Si bien que St Camille de Lellis a instauré deux classes 
d’infirmiers, le corporel et le spirituel. On garde un 
nombre fabuleux de témoignages de personnes revenues à 
la paix de Dieu par cette complémentarité. 

ttention donc à ne pas enfoncer nos personnes âgées 
dans une vie purement matérielle, d’illusion de 

jouissance, sans espérance dans la vie éternelle et donc 
sans vraie joie. 

ans la résidence Hotelia de Perpignan, j’ai été très 
édifié par une dame qui souffrait, mais vivait 

d’espérance dans le Ciel. Morte pieusement, à chaque 
fois que j’allais la voir, lui porter la communion dans son 
lit, j’en ressortais fortifié et plein de joie : magnifique 
renversement des choses ! 
On utilisera avec vous la même mesure que vous utilisez 

pour vos frères 

Ceux qui abandonnent seront abandonnés, 
ceux qui aiment seront aimés. 

 

Abbé Guillaume Gaud + 
 
 

 
UN RESIDENT DE LA MAISON DE RETRAITE DE PERPIGNAN 

ET LES ACCOMPAGNANTS, 
LORS DU PELERINAGE A LOURDES LES 22, 23 ET 24 OCTOBRE DERNIER 
 
 
 

A MEDITER 
 

Qu'ils apprennent d'abord à exercer la piété envers leur 
propre famille, et à payer de retour leur parents, car 
cela est agréable à Dieu. (1Tim 5,4) 
Si quelqu'un n'a pas soin des siens il est pire qu'un 
infidèle. (1Tim 5,8) 
Tu te lèveras devant les cheveux blancs et tu honoreras 
la personne du vieillard. (Lév 19,32) 
Ecoute ton Père qui t'a engendré, et ne méprise pas ta 
mère quand elle est devenue vieille. (Prov 23,22) 
Honore ton père et ta mère - c'est le premier 
commandement accompagné d'une promesse : "afin que 
tu sois heureux et que tu vives longtemps sur terre". (Eph 
6,2) 
Les cheveux blancs sont une couronne d'honneur. 
(Proverbe 16) 
Le mépris des vieillards est le signe d'une société 
dégénérée..(Isaïe 3) 
Tu te lèveras devant les cheveux blancs, et tu honoreras 
la personne du vieillard. Tu craindras ton Dieu. Je suis 
l'Eternel. (Lév19,32) 
Ne réprimande pas rudement le vieillard, mais exhorte-
le comme un père; exhorte les jeunes gens comme des 
frères. (1 Tim 5,1) 
Dis que les vieillards doivent être sobres, honnêtes, 
modérés, sains dans la foi, dans l'amour, dans la 
patience. (Tite 2,2) 
Pour moi, vivre c’est le Christ et mourir m’est un gain. 
(Phi 1) 
 

 
 

 

CARNET PAROISSIAL 
 
 

FABREGUES 
 

Baptême 
Samedi 29 octobre : Estelle GAYARD 

 
 

NARBONNE 
 

Baptême 
Samedi 29 octobre : Kylié, Marie-Lydia PERNE 

 
 

PERPIGNAN 
 

Mariage 
Samedi 19 novembre : 

Steve FORTEL et Laura GALETO 
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Activités du mois de décembre 2011 
 

PRIEURE SAINT FRANÇOIS DE SALES – FABREGUES 
 Cours de philosophie : les dimanches 27 novembre et 18 

décembre à 14h. Repas tiré du sac. 
 1er vendredi du mois : 2 décembre 

Fabrègues : 18h00 Heure Sainte, 19h00 Messe avec orgue. 
Abbé Buchet. 
Boirargues : 7h30 Confessions, 8h00 Messe. Abbé Buchet. 

 1er samedi du mois : 3 décembre 
Fabrègues : Conférence spirituelle : « l’adoration du Christ » 
de 17h à 18h par l’abbé Buchet 
18h00 Heure Mariale. 19h00 Messe avec orgue. Boirargues : 
7h30 Confessions, 8h00 Messe suivie de la méditation. Abbé 
Buchet. 

 Marché de Noël : les dimanches 27 novembre et 4 décembre. 
 Pas de journée de travaux.  
 Catéchisme des enfants au Prieuré : mercredi 30 novembre et mercredi 14 décembre à 14h30. 
 Catéchisme pour adultes : à Fabrègues, le mardi 13 décembre de 19h15 à 20h15. Introduction aux livres du 

Nouveau Testament. 
 Procession du 8 décembre : Procession à 18h30. Messe à 19h30. 
 Récollection de l’Avent : samedi 10 décembre ; 10h30 instruction ; 11h chapelet ; 11h30 messe ; repas tiré du 

sac ; 13h30 chemin de croix ; 14h instruction  et confessions ; 15h salut de clôture ; goûter. 
 Confessions de Noël : Fabrègues le 24 décembre de 16h à 18h. 
 31 décembre : 18h30 messe de remerciement suivie du Salut du TSS avec chant du Te Deum. 
 Dimanche 1er janvier : chant du Veni Creator au début des messes. 

 
 

PRIEURE DU CHRIST-ROI – PERPIGNAN 
 1er vendredi du mois : 2 décembre. 

Confessions à partir de 17h30. Chapelet à 18h00. Messe à 18h30 suivie de l’Heure Sainte 
 1er samedi du mois : 3 décembre.  

Récollection de l’Avent. 15h30 Chemin de la Croix / 16h15 Instruction / 17h00 Adoration et Confessions 
Messe à 18h30.  

 Messe à Korian Catalogne : le lundi 12 décembre à 15h 
 Vente de Charité : dimanche 4 décembre, après la messe, au profit de l’Ecole Notre Dame du Mont-Carmel. 

Apéritif servi par les mamans. 
 Procession du 8 décembre : Messe à 18h30. Procession à 19h30.  
 Réunion de la conférence St Vincent de Paul : mardi 13 décembre à 19h15. 
 Cercle des Jeunes Familles : samedi 17 décembre à 20h00 chez M et Mme Canet. Abbé Gaud 
 Confessions de Noël : le 24 décembre matin, et de 22h45 à 23h30. 

 
 

EGLISE NOTRE DAME DE GRACES – NARBONNE 
 1er vendredi du mois : 2 décembre. Confessions et Messe à 18h30. (RP Jérôme) 
 1er samedi du mois : 3 décembre. Confessions à 8h30, Messe à 9h00 suivie du petit-déjeuner tiré du sac et du 

cours de doctrine. (RP Jérôme) 
 Cercle des familles : vendredi 16 déc de 20h00 à 22h30. 

 

A noter pour les mois suivants : 

(Apporter galettes et boissons) 
 Gâteau des Rois et spectacle des Enfants de l’Ecole de Fabrègues le samedi 7 janvier à 15h 
 Gâteau des Rois et spectacle des Enfants de l’Ecole de Perpignan le samedi 14 janvier à 15h  
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« CE QUE LES VIEUX VOIENT ASSIS, LES JEUNES NE LE 

VOIENT PAS DEBOUT » (PROVERBE AFRICAIN)  

e « vieux », c'est la sagesse : dans tous les peuples on 
vient voir les anciens pour régler les différends, afin 

d'acquérir le sens de la vie, ou simplement le bon sens. 
C'est qu'en effet, aucune science ne saurait remplacer 
l'expérience ; en outre celle-ci rassérène : on sait que rien 
ne sert de se presser : tout vient à point à qui sait attendre! 

SAGESSE NATURELLE… 
oici un exemple de ce bon sens qui ne laisse pas 
pourtant d'être parfois étonnant; il est rapporté par le 

Père Tanguy, missionnaire au Gabon. 
Le village avait accueilli le Père, et bientôt il avait 
commencé le cours de catéchisme. Au bout d'un moment 
que le Père parlait, un vieux qui visiblement perdait 
patience se leva, et fit remarquer, indigné: « On ne 
devrait pas laisser un seul homme parler si longtemps, 
les autres aussi ont leur mot à dire ! ...» ; 
Sagesse naturelle, mais 
insuffisante dans l’ordre de la 
Foi… 

SAGESSE SURNATURELLE… 
tonnante  aussi cette leçon 
de Saint Pacôme...  

Moine, il lui revint d'organiser 
la vie en communauté pour tous 
ceux qui se sentaient appelés à 
ce style de vie à la suite des 
premiers ermites, tels saint 
Paul, saint Antoine, et tant 
d'autres dont l'Eglise a canonisé 
la vie. Saint Pacôme était doué 
d'une patience surprenante. On le vit obéir à un enfant, lui 
qui faisait des miracles, chassait les démons et marchait 
sur les serpents et les scorpions. 

n jour qu'il visitait un de ses couvents, après avoir 
inspecté toutes les divisions et récité les prières en 

commun, il s'assit a côté des frères occupés à tresser des 
nattes et se mit à travailler avec eux.  
Un petit garçon, placé comme serviteur chez le 
supérieur, vint à passer, et, s'arrêtant devant saint 
Pacôme, lui dit avec la franchise un peu indiscrète de 
son âge : « Mon Père, vous ne faites pas bien ; notre 
supérieur s'y prend autrement ». 
Le saint abbé se leva comme si un chef lui eût parlé, et 
dit avec bonté : «Eh bien, mon enfant, apprenez-moi 
comment votre supérieur travaille ». 
L'enfant le lui montra. Saint Pacôme reprit tranquil-
lement son ouvrage, et fit comme on venait de le lui 
apprendre. 

elon la sagesse humaine, il aurait pu donner à l'enfant 
une correction pour sa conduite indiscrète ; selon la 

sagesse divine, il donna aux frères un grand exemple. 

AME MURIE DANS LE VICE… 
i les cheveux blancs peuvent être synonymes de 
sagesse, ils peuvent aussi cacher une âme vieillie dans 

le vice, comme nous le montre l'histoire de Suzanne et 
des vieillards dans le livre de Daniel. 
« Viens, prends place au milieu de nous et expose-nous 
ton avis, car Dieu t'a donné l'honneur de la vieillesse », 
dirent les anciens à Daniel.  
Celui-ci interrogea alors les vieillards séparément: 
«Homme vieilli dans le crime, les péchés que tu as 
commis autrefois sont maintenant venus sur toi, toi qui 
rendais des jugements injustes... Eh bien si tu l'as vue, dis 
sous quel arbre tu les a vus s'entretenant ensemble4.»  
Cet exemple nous permet de voir que l'ancien n'est pas 
automatiquement le sage : mais il convient au plus haut 
point qu'il se montre tel. 

AME MURIE DANS LA 
VERTU… 

es nobles pensées 
animaient le saint vieillard 

Eléazar, que la Sainte Ecriture 
nous présente mourant martyr 
pour la Sainte Loi de Dieu, afin 
de ne pas laisser un piètre 
exemple à la jeunesse.  
Eléazar, un des premiers 
docteurs de la Loi, homme déjà 
avancé en âge et du plus noble 
extérieur, était contraint, la 
bouche violemment ouverte, de 

manger de la chair de porc. [...] Les préposés à ce 
sacrifice impie, depuis longtemps liés avec Eléazar, le 
prirent à part et l'engagèrent à faire apporter des viandes 
dont il était permis de faire usage et préparées par lui, et à 
feindre de manger des chairs de la victime [...] Il répondit 
qu'on l'envoyât sans tarder au séjour des morts. « A notre 
âge, en effet, il ne convient pas de feindre; de peur que 
beaucoup de jeunes gens ne soupçonnent Eléazar d'avoir, 
à quatre-vingt-dix ans, embrassé des mœurs étrangères. 
Eux-mêmes, alors, à cause de ma dissimulation, et pour  
un reste de vie périssable, seraient égarés par moi, et 
j'attirerais sur ma vieillesse la honte et l'opprobre [...] 
C'est pourquoi, si maintenant je quitte cette vie avec 
courage, du moins je me montrerai digne de ma 
vieillesse, et je laisserai aux jeunes gens le noble exemple 
d'une mort volontaire et généreuse pour les vénérables et 
saintes Lois5». 
 

Abbé Louis-Marie Buchet + 

                                                             
4 Daniel, XIII, 51 sq 
5II Macchabées, VI, 18 sq  
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LE BILLET DU PADRE 
Mélancolie du soir 

 

- Le coin de ma rue est deux fois plus loin qu’avant. Et 
ils ont ajouté une montée que je n’avais pas remarquée. 
- Moi, j’ai dû cesser de courir après le bus, parce qu’il 
démarre plus vite qu’avant. 
- Je crois qu’on 
fait maintenant les 
marches d’escalier 
bien plus hautes 
que dans le temps. 
 
- Et avez-vous 
remarqué les petits 
caractères que les 
journaux se sont mis à employer ? 
- Cela ne sert à rien de demander aux gens de parler 
clairement. Tout le monde parle si bas, qu’on ne 
comprend quasiment rien. 
- Les jeunes gens eux-mêmes ont changé. Ils sont bien 
plus jeunes que quand j’avais leur âge. Et, d’un autre 
côté, les gens de mon âge sont plus vieux que moi. 
- L’autre jour je suis tombé sur une vieille 
connaissance ; elle avait tellement vieilli qu’elle ne me 
reconnaissait plus. 
- Je réfléchissais à tout cela en faisant ma toilette ce 
matin, mais…  ils ne font pas de si bons miroirs qu’il y a 
soixante ans ! 
- Je levai mes yeux sur mon crucifix, et je me suis dit 
que Lui n’avait pas vieilli, malgré ses 2000 ans… et tout-
à-coup j’ai compris ! Vivement cette jeunesse qui ne 
passera jamais ! » 

Humour 
 

Un prédicateur dit à un de ses confrères : 
« Hier à la messe j’ai prêché avec force en disant que les 
riches doivent aider les pauvres. 
- As-tu convaincu tes fidèles ? 
- J’ai convaincu les pauvres. »  

Pensées 
 

On demandait à St François de Sales ce qu’il ferait si on 
lui donnait une gifle. «  Je sais bien, répondit-il, ce que je 
devrais faire, mais je ne sais pas ce que je ferai. » 
 

Curé d’Ars : « Ceux qui n’ont pas la foi ont l’âme bien 
plus aveugle que ceux qui n’ont pas d’yeux. Nous sommes 
dans ce monde comme dans un brouillard ; mais la foi est 
ce vent qui dissipe le brouillard et qui fait luire sur notre 
âme un beau soleil. Voyez chez les protestants, comme 
tout est triste et froid ! C’est un long hiver. Chez nous 
tout est gai, joyeux et consolant. »  
 

CHRONIQUE DE NOS 

CHAPELLES 
 

Jeudi 17 octobre, la journée s’annonce sous les meilleurs 
auspices puisque nous la commençons par une sortie de 
communauté qui, le matin, nous conduit à l’abbaye de 
Frigolet et l’après- midi, au palais des papes à Avignon… 
Au retour, le calme règne dans la voiture, l’un s’imagine 
sans doute avec la pourpre cardinalice, l’autre dans un 
silence monacal… 
Samedi 29 octobre, deux baptêmes réjouissent le Ciel et 
le cœur de nos familles… 
1er novembre, fête de la Toussaint, une belle assistance 
suit les offices avec ferveur. Par des reliques mises en 
valeur à l’entrée de notre église, les fidèles peuvent s’unir 
au paradis… Une piété qui se manifeste à nouveau le 
lendemain au profit de nos chers défunts… 
Jeudi 3 novembre, le père Jérôme trébuche et se blesse. 
Il est transporté aux urgences. Deux côtes sont 
touchées… Tard dans la soirée, nous le retrouvons 
endolori, avec une consigne difficile à tenir, celle de ne 
pas le faire rire… 
Vendredi 4 novembre : Cette semaine est heureusement 
marquée par la ferveur religieuse car en ce premier 
vendredi du mois, nous avons l’heure sainte et le jour 
suivant, l’heure mariale, précédée comme c’est ici 
l’habitude, d’une conférence donnée par M. l’abbé Gaud. 
Le sourire aux lèvres, Véléda dans une main et gestes à 
l’appui, il nous fait découvrir, avec passion, les richesses  
de notre religion… 
Samedi 5 novembre, c’est la journée des travaux. Les 
dames s’activent aux fourneaux, les hommes, malgré la 
pluie, se courbent pour installer les pavés de notre future 
place de l’église… La violence des intempéries a raison 
de leur motivation…Tous se consolent autour de la table 
si bien garnie… 
Vendredi 11 novembre, la communauté de Fabrègues se 
joint aux cérémonies municipales … Fanfare,  discours, 
sonnerie aux morts et drapeaux soulignent ces instants du 
souvenir… 
Dimanche 13 novembre, la communauté des fidèles de  
Narbonne prend le relais avec notre magnifique chemin 
de croix annuel à Fontfroide. Le père Jean est dans nos 
prières. 
Tout au long de ce mois, Perpignan se distingue par des 
travaux d’intérieur : carrelage des escaliers, nouveau 
bureau…Grâce soit rendue au dévouement de nos 
chevaliers qui comme Bayard n’ont peur de rien… 
Quant à la chapelle de Millau, nous retrouvons ses 
fidèles à Lourdes  pour prier d’un même cœur la Sainte 
Vierge… 
Oui, vraiment, comme le dit ce vieil adage : « les jours 
passent mais ne se ressemblent pas… » 

Frère Pascal 
 

 

 


